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Actu Lyon – 17 juillet 2025 

ZTL à Lyon. Des bouchons monstres agacent les 

automobilistes à Bellecour : "C'est l'anarchie" 

Si la traversée de la place Bellecour, à Lyon (2e), a toujours été périlleuse pour les 
automobilistes, la mise en place de la ZTL, il y a un mois, n'a pas arrangé la situation. 

 Cet article est réservé aux abonnés 

 

La circulation se fait souvent au ralenti autour de la place Bellecour de Lyon. (©Julien Sournies 

/ actu Lyon) 

Par Julien SourniesPublié le 17 juil. 2025 à 18h24 

Elle agace certains commerçants, riverains, usagers des TCL, mais également les 
automobilistes du centre-ville de Lyon, et plus particulièrement ceux osant s’aventurer sur 
la place Bellecour (2e). Depuis l’entrée en vigueur de la Zone à trafic limité (ZTL) le 21 juin 

dernier en Presqu’île, nombre de conducteurs dénoncent un trafic devenu « encore plus 
perturbé ». 
Entre klaxons à répétition, automobilistes indisciplinés et augmentation de la fréquence des 
bus, laquelle est notamment due à l’arrivée d’un nouveau pôle-bus à Bellecour, la circulation 
aux abords de la plus grande place lyonnaise génère des tensions. 

https://actu.fr/auteur/julien-sournies
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123/ztl-a-lyon-commercants-habitants-et-usagers-des-tcl-agaces-on-ne-tiendra-pas_62869137.html
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123/lyon-la-ztl-entre-officiellement-en-vigueur-en-presqu-ile-voici-tout-ce-qu-il-faut-savoir_62802052.html
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123/lyon-la-ztl-entre-officiellement-en-vigueur-en-presqu-ile-voici-tout-ce-qu-il-faut-savoir_62802052.html


Une circulation au ralenti 

Alors qu’elle rentre chez elle à la pause méridienne, Stéphanie, au volant de sa Nissan Juke 

grise, montre des signes d’impatience. Selon elle, la traversée entre le Rhône et la Saône est 

à présent devenue un périple, et ce, même en dehors des heures de pointe. 

« C’est vraiment long. Depuis quelques jours, j’ai l’impression que ça va un peu mieux. On 

dirait que les gens ont un peu déserté la ville. Mais bon, ça me prend quand même à peu 

près 20 minutes », témoigne-t-elle. 

Même si la traversée a toujours été compliquée sur cet axe, Nathalie a remarqué une 

véritable dégradation des conditions de circulation ces dernières semaines. « On voit de plus 

en plus de bus sortant du côté ouest de la place, puisqu’ils ne peuvent plus passer dans les 

rues et ça perturbe tout le monde, même si ce n’est pas leur faute », glisse-t-elle avant de 

reprendre sa route. 

 
Certains automobilistes prennent plusieurs dizaines de minutes pour faire la jonction entre 

Rhône et Saône via la place Bellecour. (©Julien Sournies / actu Lyon) 

Et sur place, le constat est visible. Tandis que plusieurs chauffeurs de bus tentent de se frayer 

un chemin au sortir de la voie qui leur est réservée, de nombreux automobilistes, visiblement 

exaspérés par l’attente, ne l’entendent pas de cette oreille. Résultat : le feu tricolore redevient 

rouge et des embouteillages encore plus importants se forment, augmentant ainsi la colère 

des deux partis. 

https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/rhone_69


« Ils nous coupent la route alors qu’on est au vert » 

Outre une entente parfois peu cordiale entre les conducteurs de car et de voitures, l’attitude de 

certains piétons est par ailleurs pointée du doigt. « Si vous saviez le nombre de personnes qui 

traversent au rouge, c’est insupportable. Ça fait freiner tout le monde, du coup, on klaxonne 

par énervement. C’est l’anarchie », déplore Rachid, à bord de son fourgon. 

Ce dernier regrette également des cyclistes « dangereux », en particulier ceux rejoignant 

Bellecour depuis la rue Émile-Zola. « Ils nous coupent la route alors qu’on est au vert », ajoute 

Rachid. 

 
Des tensions sont palpables entre les automobilistes sur la place Bellecour. (©Julien Sournies 

/ actu Lyon) 

Les voitures circulant sur la voie de bus sont, elles aussi, sous le feu des critiques. En effet, 

pour se faciliter l’accès à la rue Gasparin, laquelle fait office de déviation en attendant la fin du 

chantier sur la rue Édouard-Herriot prévu le 26 septembre prochain, certains automobilistes 

n’hésitent pas à l’emprunter. 

Eux, ce sont vraiment les pires. Ils gênent les personnes sur la bonne voie, qui, elles aussi, 
veulent tourner. Sans parler des bus... 
Rachid Automobiliste sur la place Bellecour 



« C’est vraiment le bazar » 

Mais la principale source de frustration demeure autour des feux tricolores. Si certains jugent, 

entre autres, le temps de passage au vert « trop court », les véhicules souhaitant rallier le quai 

Tilsitt se frottent parfois à une horde de piétons, dont le feu passe au vert simultanément. 

En conséquence, derrière, les voitures désireuses de rejoindre le pont Bonaparte en face sont 

contraintes de prendre leur mal en patience, frustrant ainsi encore un peu plus les 

automobilistes suivants. 

« C’est vraiment le bazar. Même si pas grand monde ne va vers le pont, ça bloque tout 

derrière », confirme de son côté Jonathan, dans l’habitacle de sa Renault Clio 4, lequel espère 

que la situation s’apaise car « en fin de journée, c’est l’enfer ». 

Contactée à ce sujet, la Métropole de Lyon n’a pas encore répondu à nos sollicitations. 

  



Lyon Mag – 14 juillet 2025 

Lyon : une cérémonie et un village place Bellecour pour la Fête nationale 

 
Lyon : une cérémonie et un village place Bellecour pour la Fête nationale - LyonMag 

La place Bellecour se met en bleu, blanc et rouge pour la Fête nationale. 

Lyon organise le traditionnel défilé militaire du 14 juillet. Ce qu’il faut savoir sur la cérémonie. 

Rendez-vous place Bellecour ce lundi 14 juillet. A l’occasion de la fête nationale, une cérémonie est 
organisée afin de célébrer cet événement avec tous les Lyonnais. De 10h à 11h, plusieurs moments forts 
sont prévus : une prise d’armes avec remise de décorations suivie d’un défilé des troupes à pieds composé 
de 14 unités, soit 540 personnels issus de différents corps, tels que l’armée de Terre, l’armée de l’Air et de 
l’Espace, la gendarmerie, ou encore le Service Départemental d’Incendie et de Secours. 

Toutes les troupes seront aux ordres du colonel Philippe Chauvel, de l’état-major de la zone de défense et 
de sécurité de Lyon. 

Les horaires de la cérémonie et du village 

Les Lyonnais pourront se rendre dès 9h au moment de l’ouverture des stands de présentation et 
exposition de véhicules. La cérémonie débutera ensuite à 10h avec une parade de la musique de l’Artillerie 
à 10h30 et un défilé des troupes à pied à 10h45. La fin de la prise d’armes est prévue pour 11h. Mais le 
village de la défense et de la sécurité restera ouvert jusqu’à 14h30 avec la présentation statique de 
véhicules des Armées et des forces de sécurité intérieure. 

De nombreux stands de recrutements seront présents sur place. Il sera possible de rencontrer des 
militaires qui expliqueront les différentes missions des armées françaises ainsi que le matériel militaire. 
La police nationale, ainsi que la police municipale répondront également présent avec un village des 
recruteurs. Des conseillers présenteront les unités existantes sur le territoire lyonnais. 



Lyon Mag – 18 juillet 2025 

Lyon : une enquête ouverte après l'attaque d'un équipage de police rue de la Ré 
On y voit, le soir du 14 juillet, un équipage de police 
fuir la rue de la République à Lyon à cause d'une foule 
hostile voire violente. Et tout particulièrement un 
jeune individu qui force les fonctionnaires à rentrer 
dans leur véhicule et quitter les lieux. L'homme s'en 
prend ensuite à la voiture à grands coups de pied et 
de poings. 

Une enquête a été ouverte pour identifier 
l'individu dont le visage est parfaitement visible 
à la fin de la vidéo. 

"Ils ont tout notre soutien", a annoncé la préfète 
du Rhône Fabienne Buccio, estimant que la 
patrouille de police secours visée est 
intervenue "avec beaucoup de sang-froid" "face à 
des centaines d'individus". 

Et de rappeler qu'aucune dégradation notable n'a 
eu lieu en Presqu'île le soir du 14 juillet, tandis 
que 22 interpellations avaient lieu tout le week-
end dans l'agglomération. 

La vidéo fait le tour des réseaux sociaux 

  



Actu Lyon – 20 juillet 2025 

Lyon. Un nouveau pont construit sur la Saône : on sait à 

quoi il ressemblera 

Transports en commun, cyclistes et piétons auront droit à un nouveau moyen de traverser la 
Saône à Lyon d'ici 2032. Les premières images sont dévoilées. 

 

Le cabinet d’architecture OMA, lauréat de l’appel à projet lancé par le Sytral, dévoile le visage 

du futur pont sur la Saône à Lyon. (©OMA & HISM) 

Par Théo ZuiliPublié le 20 juil. 2025 à 6h24 

Présenté comme « une connexion élégante », le futur pont réservé aux tramways, piétons et 
cyclistes reliera la Presqu’île de Lyon à La Mulatière d’ici 2032. L’architecte OMA, lauréat de 
l’appel à projet du Sytral, dévoile aujourd’hui les premières images. 

Entre la colline verte et la Confluence, cet ouvrage sur la Saône sera réservé au tramway 

T2 prolongé jusqu’à Tassin-la-Demi-Lune dans le cadre du projet Téol. 

https://actu.fr/auteur/theo-zuili
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123/lyon-pourquoi-un-nouveau-pont-va-etre-construit-sur-la-saone_61080964.html
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123/lyon-pourquoi-un-nouveau-pont-va-etre-construit-sur-la-saone_61080964.html
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123/lyon-le-trace-du-tramway-express-de-l-ouest-lyonnais-valide-ce-qui-va-changer_61076546.html


Deux ponts en un 

Le projet a été retenu après l’appel d’offres : il s’agit d’un pont imaginé par le célèbre cabinet 
d’architectes néerlandais OMA, qui le décrit comme une structure à la fois « efficace et 

expérientielle », sobre et inspiré par le paysage lyonnais. 

Initialement, deux ouvrages distincts étaient envisagés : l’un pour le tramway, l’autre pour les 

piétons et cyclistes. OMA a choisi de les fusionner dans une même structure en s’imposant le 

défi de rendre la traversée mémorable. 

Vidéos : en ce moment sur Actu 

Le pont reliera le quai Rambaud (Lyon 2ᵉ, Confluence) au quai Jean-Jacques Rousseau à La 

Mulatière, sur environ 200 mètres. Il permettra au tramway T2 des TCL de franchir la Saône 

avant d’entrer en tunnel sous la colline pour desservir cinq nouvelles stations jusqu’au quartier 

d’Alaï à Tassin. 

Une nouvelle place et un tunnel discret 

Le cabinet OMA développe : côté La Mulatière, le pont épousera les pentes boisées du site de 

La Balme, restaurant par l’occasion « un ancien sentier oublié » pour les piétons. L’entrée du 

tunnel tramway sera conçue comme une « intervention chirurgicale », avec un impact voulu 

minimal sur la topographie. 

 
Une vue du futur pont du Téol prise en direction de la colline de La Mulatière. (©OMA & HISM) 

https://actu.fr/tag/confluence
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123/tcl-a-lyon-voici-les-futures-stations-du-tram-t2-prolonge-jusqu-a-tassin_61022257.html


Côté Confluence, au contraire, l’ouvrage sera suspendu au-dessus du jardin aquatique Jean-

Couty pour arriver rue Montrochet et devenir un « point de repère le long de la Saône ». 

Une nouvelle place publique sera aménagée. 

Le projet reste encore à affiner et le nom de ce futur pont reste un mystère. Si la mise en 

service du TEOL est prévue à l’horizon 2032, aucun budget ni calendrier précis n’a été 

communiqué pour l’instant concernant l’ouvrage. Ce pont interdit aux voitures s’inscrit dans 

une volonté du Sytral de désenclaver l’ouest lyonnais. 

 

  



Le Progrès – 19 juillet 2025 

 

 

 

 

 

 

  



Le Progrès – 15 juillet 2025 

 

  



Actu Lyon – 18 juillet 2025 

Lyon. Ce glacier propose un dessert hors du commun, on a 

testé cette recette originale 

Ouvert depuis 2024, le glacier "Gloria Da Antonio e Marco Morreale" situé dans le 2e 
arrondissement de Lyon propose un "cookie glacé". On a testé, et voici notre avis. 

 Cet article est réservé aux abonnés 

 

Le cookie glacé est proposé par ce glacier lyonnais. (©Théophile Blondet/actu Lyon) 

Par Theophile BlondetPublié le 18 juil. 2025 à 13h16 

S’il y a de nombreux glaciers sur Lyon, Gloria Morreale se démarque et propose un dessert 
original. On est allé tester ce « cookie glacé » au sein de ce commerce situé rue Grenette dans 
le 2e arrondissement de Lyon. Voici notre avis. 

Un cadre agréable 

Ouvert depuis un an et demi, « Gloria Da Antonio e Marco Morreale » se veut être « un 

véritable coin de paradis pour les amoureux de douceurs italiennes », le tout au cœur de la 

capitale des Gaules. 

https://actu.fr/auteur/theophile-blondet
https://actu.fr/lyon/
https://actu.fr/auvergne-rhone-alpes/lyon_69123/lyon-un-nouveau-glacier-ouvre-avec-un-concept-unique-des-glaces-a-1-euro_61060020.html


La devanture de l’établissement est agréable à regarder, l’intérieur l’est tout autant. Si l’espace 

est plutôt réduit et ne peut accueillir que quelques personnes debout à l’intérieur, cela reste 

suffisant pour choisir son produit et ses parfums de glace. 

Les amateurs de glace pourront largement s’y retrouver, mais ce petit bout d’Italie propose 

également des spécialités siciliennes comme des pâtisseries fines dont des cannoli. 

Un dessert original 

Mais les clients pourront aussi retrouver sur la carte un « cookie glacé ». 

Ce concept s’adresse notamment aux gourmands. Il s’agit d’une grosse boule de glace placée 

entre deux cookies. Un peu à la manière d’un hamburger, où le steak est remplacé par la 

glace et le pain par les cookies. 

 
Une grosse boule de glace entre deux cookies : voici le concept du « cookie 

glacé ». (©Théophile Blondet/actu Lyon) 

Ces derniers sont d’ailleurs faits maison à Dardilly, et ça se sent. Portions généreuses et 

cookies de qualité, ce produit est largement suffisant en termes de quantité pour deux 

personnes. 

Idéal si vous souhaitez tester quelque chose d’original et agréable en bouche. 

Vous pourrez vous procurer ce cookie glacé aux portions généreuses pour 4,90€. 



Actu Lyon – 20 juillet 2025 

Lyon. Un nouveau restaurant gastronomique arrive en 

Presqu'île : sa carte est "inédite" 

Le restaurant Trèfle ouvrira ses portes le 11 septembre prochain en Presqu'île de Lyon. Emily 
Dader, aux commandes de l'établissement, proposera des produits "100% végétaliens". 

 

Emily Dader va être à la tête d’un tout nouveau restaurant « 100 % végétalien » en Presqu’île 

de Lyon. (©Document remis à actu Lyon) 

Par Julien SourniesPublié le 20 juil. 2025 à 7h18 

C’est une toute nouvelle adresse qui s’apprête à ouvrir ses portes en Presqu’île de Lyon (2e). 
Après quatre ans à diriger les cuisines du restaurant les Mauvaises Herbes, Emily Dader 
inaugurera son tout premier restaurant au 25 rue Franklin, dans le quartier d’Ainay, le 

11 septembre prochain, avec un concept bien défini. 

Des produits « 100 % végétaliens » 

En effet, l’établissement, baptisé Trèfle, proposera à sa carte des produits « 100 % 
végétaliens, faits maison, créés à partir de produits de saison, majoritairement biologiques, 

locaux et issus de circuits courts ». 

https://actu.fr/auteur/julien-sournies
https://actu.fr/lyon/


Pensé comme un lieu de haute cuisine et d’engagement, Trèfle proposera une expérience 
encore inédite dans la région : allier la finesse et la justesse d’une table gastronomique à une 
carte entièrement végétalienne, créative et durable. 
Trèfle 

Au sein du Trèfle, vous découvrirez une cuisine française moderne, nourrie des marqueurs de 

goût du monde omnivore et ponctuée de touches street food ou de saveurs du monde. 

« Une cuisine ancrée dans la tradition tout en étant tournée vers l’avenir, pleinement engagée 

pour un mode de vie durable. L’ambition : réconcilier plaisir et durabilité, en proposant des 

assiettes végétales complexes, empreintes de relief et de personnalité », assure le restaurant. 

Deux offres gastronomiques et des vins bios 

Au niveau de l’offre gastronomique, celle-ci se décompose en deux temps. Un déjeuner en 3 

temps à 34 euros sera proposé du jeudi au samedi, ainsi qu’un dîner en 7 temps 

à 68 euros du mardi au samedi. 

À noter qu’au-delà de l’assiette, le restaurant proposera également une sélection de vins 

pointue, axée sur le « vin vivant issu de petites surfaces travaillées selon des pratiques bio ou 

biodynamiques par des vigneronnes et vignerons chers à l’équipe ». 

 

  



La Tribune – retour sur un article du 23 avril 2025 

Le jour où une partie de la Presqu’île de Lyon a été rasée 
Iris Bronner - 26 février 2023mis à jour le 23 avril 2025 

   

À partir des années 1850, pour donner naissance à la rue de la République (d'abord rue de l'Impératrice), près de 300 
bâtiments sont rasés sur la Presqu'île de Lyon. 

 
Chantier de la rue Impériale en 1850. © Bibliothèque municipale de Lyon 

Au milieu du XIXe siècle, la presqu’île de Lyon est un véritable labyrinthe constitué de rues 
étroites où s’entassent les habitants dans des logements plus ou moins vétustes, reliés par des 
traboules. Ce tissu urbain exigu soulève peu à peu des questions sanitaires et sécuritaires dont 
va se saisir, en 1854, le fraîchement nommé préfet Claude-Marius Vaïsse. 

Celui qui administre le département et endosse aussi le rôle de maire entreprend des travaux 
d’envergure pour redessiner Lyon. Nouvelles façades, percement d’artères… l’un des plus gros 
chantiers concerne la Presqu’île et le tracé d’une large avenue centrale. 

L’idée est aussi de faire circuler plus facilement les troupes militaires dans la ville, motivée par 
le souvenir frais (et quelque peu traumatique pour les autorités) des insurrections canuts des 
dernières décennies. « Il y a une autre raison qui, je pense, est plus importante : c’est de faire un 
centre-ville qui serait également un centre financier, commercial et administratif, ce qui n’existait pas 
du tout à Lyon », déclarait à Tribune de Lyon Louis Faivre d’Arcier, directeur des Archives 
municipales de Lyon, dans un dossier consacré à l’histoire de la rue de la République. 

https://tribunedelyon.fr/auteur/iris-bronner/


Relocalisation 
Pour percer ce qui deviendra la rue de la Ré, 289 bâtiments sont rasés. Parmi les 12 000 
Lyonnais relogés, les plus pauvres sont renvoyés dans les faubourgs. En seulement quatre ans, 
la large rue de l’Impératrice (elle prend le nom de République en 1878), de 22 mètres de large, 
s’étale sur près d’un kilomètre. 

Démolition du quartier Grolée aux Cordeliers en 1885. © Bibliothèque municipale de Lyon 

La place des Cordeliers devient l’un des centres névralgiques de la capitale des Gaules, le 
quartier Grolée qui l’entoure, toujours très étroit, subit sa phase de transformation à partir de 
1887. S’ensuivent d’autres percées et destructions, jusqu’au quartier, tout en angles, que l’on 
connaît aujourd’hui. 

 


